Amphice et Melitta

Ascic au bord du lac od baignent leurc pieds nug,
Amphice et Melitta, depuic quile sont venu,
Inumobiles, lee doigte unic les lévres cloges,
Cenivrent du beau coir dor limpide et de roces,
Et rempliccent leur dme & (a splendear qui cort
Dec grande monte violete reflétée dane leau dor !
(e calme ect infini... Dune incencible haleine

(a brice & leurc piede roule une eau ridée 4 peine,
Et lec cygnes, au long des jardine dorangers,
VVoguent lourds de parecce et de parfume chargée.
Jamaic comme ce coir, et cang rien qui [altére,
Amphice n'a goaté la douceur de (a terre.

— O Melitta... dit-il et aiccant & deccein

Son front pale attardé cur la tiédeur du cein,

11 écoute — ¢i doux au fond du coir qui combre —



Le bruit divin du coeur qui pour lui bat dane [ombre.

— Prende mon Ame & ma bouche, ami ! dit Melitta.

— Prende mee yeux ! dit Amphice et depuic quile cont la
(& nuit bleue a noyé le lac et lec campagnes ;

Et I lune ce léve au deccus de¢ montagnec...
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